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Dans notre époque si troublée, la question se 
pose. Chacun selon son histoire, son caractère, 
ses convictions sera tenté de répondre oui…  
ou non !  
Cherchant une réponse, j’ai pris conscience que 
suivant mon regard, mon écoute, l’état d’esprit  
du moment, ma réponse serait différente. Alors 
j’ai décidé : c’est oui et je l’illustre !
Le week-end dernier une trentaine de couples 
se sont réunis pour réfléchir au sens du mariage 
avant de le célébrer dans l’année. Ils se sont redit 
leur confiance l’un envers l’autre et dans  
un avenir à vivre en couple, en famille. 
Samedi, des élus, des industriels, des acteurs de 

la vie sociale et associative se sont réunis pour 
le « baptême » d’un tramway aux couleurs du 
bassin minier, patrimoine mondial de l’Unesco. 
Dans leurs discours, sans nier les difficultés, les 
différents orateurs se sont réjouis de l’initiative. 
Citant les valeurs qui ont fait la force de la région, 
ils ont partagé leur confiance en la capacité  
des femmes et des hommes d’ici de se donner  
un avenir.
Dans quelques jours, nous fêterons Pâques,  
la résurrection du Christ. Pour les chrétiens,  
c’est l’assurance que la vie est plus forte que la 
mort, que l’amour l’emporte sur le mal ! 
Alors, pour vous aussi, confiance ! ■

Faire confiance ?
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AGENDA

LA SEMAINE SAINTE

 ~ DIMANCHE DES RAMEAUX, 9 AVRIL :
10h30 Condé-sur-Escaut, Bruay-sur-
Escaut, Blanc-Misseron, Curgies, 
Onnaing.

 ~ JEUDI SAINT, 13 AVRIL :  
LA CÈNE DU SEIGNEUR

18h30 Hergnies, Escautpont, Saultain.

 ~ VENDREDI SAINT, 14 AVRIL :  
LA MORT DU SEIGNEUR

18h30 Condé-sur-Escaut  avec Chemin 
de Croix dans les remparts
Sabatier, Quiévrechain 

 ~ SAMEDI 15 AVRIL : LA VEILLÉE PASCALE
20h Vieux-Condé, Bruay-sur-Escaut, 
Quarouble.

 ~ DIMANCHE DE PÂQUES, 16 AVRIL :  
LA RÉSURRECTION DU SEIGNEUR

10h30 Condé-sur-Escaut, Sabatier, 
Curgies, Crespin, Onnaing.

CÉLÉBRATION DU PARDON
hh Mardi 4 avril à 16h Quarouble

hh Mercredi 5 avril à 18h30 Condé Saint-
Wasnon

hh Jeudi 6 avril à 9h Raismes-Sabatier
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« BOUGE TA PLANÈTE », AVEC LE CCFD-TERRE SOLIDAIRE
Animation pour tous les enfants du doyenné le samedi 1er avril à 14 heures, 
salle Sorlin à Vieux-Condé (rue Denfert-Rochereau, face au cimetière).

DONNONS AU DENIER DE L’ÉGLISE
Le don au denier finance la 
rémunération des prêtres en activité, 
la prise en charge des prêtres aînés, le 
salaire des laïcs en mission pastorale 
ou administrative. L’Église ne bénéficie 
d’aucune subvention pour assurer la 
rémunération des prêtres et des laïcs 
salariés. Chacun de ces dons, quel que 
soit son montant, est précieux.
Don en ligne sur : www.denierchti.fr

L E  G E S T E

Fêter Pâques
Le nom hébreu « Pessa’h » signifie passage. 

P essa’h, la Pâque juive, une des prin-
cipales fêtes juives, commémore la 

sortie d’Égypte des enfants d’Israël. À 
Pâques, les chrétiens célèbrent la Résur-
rection du Christ, le passage avec lui de 

la mort à la vie. La Pâque de Jésus est le 
fondement de la foi chrétienne, comme 
l’Exode celui de la foi juive.

MARTINE DE SAUTO

La Croix, n° 39545, 30/3/13, www.la-croix.com
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R E S S O U R C E R I E  D ’ A N Z I N 

Le village du réemploi  
et de la réutilisation
Les collectes sont de plus en plus nombreuses : bouchons, lunettes…  
La Ressourcerie d’Anzin, elle, assure le ramassage des encombrants 
mais la priorité de son action est la réutilisation des déchets.

Installé au pied du pont de la Bleuse 
Borne depuis un peu plus d’un an, le 

magasin dans lequel sont présentés vais-
selle, meubles, vêtements est la partie 
terminale d’un processus de valorisa-
tion. M. Paniez directeur de l’association 
C2RI (Collecte réemploi recyclage inser-
tion) nous aide à remonter le circuit que 
suivent les objets.
Tout démarre chez vous quand vous 
décidez de vous débarrasser d’appa-
reils en panne ou de choses inutiles et 
les déposez dans le circuit de collecte. 
La phase suivante, c’est le tri. Les vête-
ments, avant d’être soigneusement ex-
posés et « prêts à porter », sont contrô-
lés, étiquetés. D’autres sont coupés en 
chiffons et les derniers transformés en 
plaques isolantes. L’électroménager, 
gros ou petit, est contrôlé, réparé et 

garanti. Dans certains cas, le matériel 
est complètement démonté ; les pièces 
en bon état serviront alors à dépanner.
Tout au long de cette chaîne, des sala-
riés techniciens polyvalents et techni-
ciens spécialisés interviennent. Mais 
l’association C2RI embauche aussi des 
demandeurs d’emplois, cent dix-huit 
l’an dernier, pour deux ans en insertion.
Ce sont souvent des personnes éloi-
gnées du marché du travail sans di-
plômes qui avec l’aide d’un encadrant 
technique vont acquérir un savoir-faire 
dans de nombreux domaines.
Le Maillon-C2RI peut compter aussi sur 
ses bénévoles qui participent au ran-
gement en particulier des vêtements 
et des livres. Mettre ses objets dans ce 
circuit, c’est un geste simple qui crée 
de l’emploi et permet par exemple à 

des jeunes de s’installer à peu 
de frais ou à des personnes mo-
destes d’avoir un peu de confort 
à bon prix. Pas mal !

DANIEL ET CLAUDE

Le Maillon-C2RI Anzin, 3 rue du Coron  
des Dix, ZA Europescaut, 59 410  
– Tél :03 27 45 47 75
http://www.ressourcerie.fr/

COURRIER DES LECTEURS

BLOCTEL : VOS RÉACTIONS
Suite à l’article paru dans notre 
dernier numéro sous le titre Stop au 
démarchage téléphonique, quelques 
lecteurs se sont émus au sujet de 
l’utilisation de Bloctel : « Je réponds à 
l’appel pour que mon interlocuteur ne 
perde pas son emploi » ; « Je réponds 
toujours en me disant : si c’était moi 
à l’autre bout du fil j’aimerais avoir 
une réponse » ; « Je réponds car c’est 
peut-être un étudiant qui gagne ainsi 
quelques sous. »
Mais aussi : « J’ai travaillé dans 
une centrale téléphonique dans des 
conditions de stress permanent » ; « Ils 
utilisent des méthodes commerciales 
frisant le mensonge » ; « On nous crée 
des besoins souvent inutiles. »
Merci pour ces réactions qui 
montrent votre intérêt pour les 
sujets traités dans Caméra.

NOUVEL ARRÊTÉ

INTERDITS DE DOUCHE
En ouvrant mon journal, un article 
retient mon attention. J’y apprends 
qu’après l’interdiction de nourrir des 
êtres humains chassés de leur pays, 
un nouvel arrêté interdit qu’ils se 
douchent. Comment pouvons-nous 
accepter cela, nous qui n’avons qu’à 
tourner un robinet ? Ce sont des 
êtres humains !
Heureusement, des militants luttent 
pour dénoncer ce fait ignoble : 
symboliquement, des militants de 
Calais se lavent dans la fontaine 
municipale. 
Quel courage, bravo à eux.

DANIEL

À NOTER

REPAS DE L’ACE
Comme chaque année, les enfants 
de l’ACE (Action catholique des 
enfants) du Pays de Condé vous 
invitent à leur repas : le dimanche 
2 avril à 12h30, salle Loisirs et Joie à 
Escautpont.
Renseignements au 06 01 34 82 27.

P O U R  V O U S  D É B A R R A S S E R  D E  V O S  S U R P L U S
Déposez-les directement à la Ressourcerie ou dans le container C2RI qui se 
trouve dans les déchetteries. L’enlèvement à domicile est aussi possible.  
Une collecte est faite dans toutes les communes à des dates précises.
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MARCEL A 100 ANS 
Quel phénomène ! À plus de 100 ans (100 ans et 10 jours), Marcel reste un passionné 
du jeu de balle et consulte encore les résultats des équipes du coin et de Belgique sur 
internet. Une belle leçon pour ceux qui disent que tout ça, c’est pour les jeunes ! Marcel 
et Jeanne son épouse ont gardé leur humour. « Moi aussi je vais bientôt avoir 100 ans  », me 
dit Jeanne. Et Marcel de répondre : « Bé t'es née en 25, té verra quand tu seras vieille ! »
Quel bel exemple pour nous tous : toujours accueillants, jamais à se plaindre.  
Belle retraite à vous et merci !

DANIEL

La Semaine verte
Début novembre, la Semaine verte à Condé a été une belle aventure citoyenne : des habitants 
volontaires se sont engagés avec l’espace citoyen dans le nettoyage de la ville. 

C ertes, nous avons récolté une mul-
titude de déchets en tous genres qui 

mettent en évidence les efforts que nous 
devons faire pour lutter contre le gaspil-

lage de nourriture, le surplus d’objets. 
Mais cette semaine a été l’occasion de 
belles rencontres dans les quartiers : à 
Macou avec l’association des enfants de 
Ledoux, le long des rives du Jard où des 
jeunes nous ont aidés à porter les sacs de 
détritus, au Coq où de nombreux habitants 
se sont investis, au centre social où nous 
avons pu partager une bonne soupe, et 
dans le centre-ville avec les gens du CCAS. 
Au long du parcours nous avons discuté 
et échangé sur nos vies dans les quartiers. 
Les employés des espaces verts ont assuré 

le relais avec les camions tous les jours. 
Cette Semaine verte s’est prolongée à la 
mairie par une exposition des travaux des 
enfants de toutes les écoles maternelles 
et primaires de la ville. Les panneaux des 
enfants réalisés pour l’occasion nous ont 
d’ailleurs accompagnés au cours des opé-
rations de nettoyage. 
Nous souhaitons bien sûr renouveler cette 
manifestation au printemps en sollicitant 
un plus grand nombre de participants 
condéens.

CHRISTINE

PÈLERINAGE DIOCÉSAIN À LOURDES
Du 18 août au 24 août. Renseignements au 03 27 34 51 71 ; mtgainon@free.fr

FRESNES

L’Hôtel de vie
L’Hôtel de vie, ce projet vieux de plus de dix ans, a aujourd’hui ouvert ses portes.  
Le défi qui consistait à associer le social et le culturel a été relevé !

Initialement il s’agissait de construire un 
lieu dédié à la culture, un lieu où l’hu-

main a une place privilégiée.
Le dispensaire classé au patrimoine mon-

dial de l’Unesco et racheté par la munici-
palité s’est rapidement imposé comme 
symboliquement adapté pour accueillir 
le projet. Dans ce bâtiment riche en his-
toire, a été réalisé le mariage des racines 
et de l’avenir. Initialement, on y soignait 
le corps, maintenant on y soigne l’esprit !
Avec son extension moderne, la capacité 
du bâtiment permet de réunir toutes les 
générations avec l’objectif de créer du lien, 
d’irriguer dans la société les dispositifs 
« culture et aide sociale ».
Les bénévoles des associations y trouvent 
des salles de réunions, de détente, et une 
cuisine où l’on peut échanger et mettre 
en œuvre des recettes. Deux lieux se par-

tagent les différents services. À l’hôtel de 
ville, on gère l’administratif, les travaux, les 
projets, le personnel, etc. À l’Hôtel de vie, 
on s’occupe de tout ce qui fait le lien social, 
participe au bien-être et à la détente des 
enfants et des personnes âgées.
Le Centre communal d’action sociale a 
trouvé sa place dans cette belle réalisation 
et le « quartier d’Art » tout proche participe 
activement à la vie du centre en apportant 
sa touche de culture artistique.
Les Fresnois trouvent dans l’Hôtel de vie 
un accueil chaleureux. Seule petite ombre 
au tableau pour un enfant qui assistait à 
l’inauguration : « Il n’y a pas de chambre 
dans cet hôtel ! »
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Rires et amitié  
à l’Action catholique des enfants
À chaque vacance scolaire, l’ACE de Condé organise un camp.  
C’est l’occasion pour les enfants de changer de cadre, de s’évader 
durant quelques jours.

En février, grâce à la solidarité de 
nombreux bénévoles et aux sœurs 

Servantes des Pauvres de Denain qui 
offraient le couvert, le mini camp s’est 
déroulé dans une joyeuse ambiance. Les 
éclats de rire ont empli les lieux pen-
dant ces trois jours passés ensemble, 
en toute amitié, avec pour fil rouge la 
découverte des Indiens.
Ils ont été rejoints par les enfants du 
patronage de Denain pour un grand jeu 
sur le thème de la Création, qui a donné 

l’occasion de recherches, d’échanges et 
de mise en commun des découvertes. La 
journée s’est achevée par une célébra-
tion priante et festive grâce aux chants 
et mimes exécutés par les enfants.
Nous retenons les mots de Robert le 
séminariste : « Jésus, je t’aime. » Il y a eu 
aussi le feu de camp, la veillée, les acti-
vités qui sont toujours un temps joyeux 
vécu ensemble. Au retour, Andy voulait 
déjà connaître la date du prochain camp.

LES MATELOTS

Y’A QUAND MÊME  
DES BONS GAMINS
L’pauv diab et d’sincié y cha f’ait 
piqer s’tracteur 
Qu’est ce qu’in pot faire ? Prévenir 
l’police et’ pis nan y a Fesse-Bouc ! 
qu’on appel cha !
Ouai ! S'mére elle dit ça serre à rin. 
ça détruit l'cervelle mais l'garchon 
il’fait quand minme
Pant Vl’a un cop de fil 
M’sieur je ne sais point si j’do dire 
mais j’ai vu vot grue ine rouge 
Cha fait mo, mais je vas vous dire 
« à du »qu’elle est 
 et Vlà ché Noël
Y’a artrové s’tracteur grâce à un bon 
ptiot gars.

DANIEL

R E G A R D

Frontière... 
Frontière entre deux prairies... Frontière entre deux mondes... 

F rontière dont les piquets, autrefois, 
comme des sentinelles, si droites 

et fières, tenaient à distance, par la 
seule force de leur présence. Mais, 
aujourd’hui, frontière qui s’estompe et 
dont les sentinelles usées par le temps 
semblent vouloir se pencher l’une vers 
l’autre pour se rejoindre. Fils de fer, 
non plus tendus comme des barrières, 
mais plutôt jetés comme des ponts, 
comme des invitations vers le monde 
d’en face...
Et ce monde d’en face qui, finalement, 
lui ressemble tant. Toutes, sentinelles, 
enfin en communion, penchées à dé-
couvrir le bleu du ciel dans le miroir du 
ruisseau qui se fraie un passage à leurs 
pieds. Joie commune de découvrir la 
beauté d’un moment présent... d’une 
vraie rencontre. Alors, elles oublient 

leur rôle de sentinelles. Dans leurs 
cœurs, elles font tomber les frontières. 
Elles apprennent à se connaître. Elles se 
sont reconnues, non plus sentinelles, 
mais sœurs d’une même famille, d’un 
même monde.
Au travers de ta courte vie d’homme, 
Seigneur Jésus, librement, tu as choisi 
de faire confiance aux hommes de ton 
temps et à tout jamais à ceux des temps 
suivants. Tes actes, tes paroles d’amour 
qui appelaient à la vie, même, si cela 
allait à l’encontre des interprétations 
des lois de ton temps.
Aide-nous, Seigneur, à sortir de la peur 
de ce qui ne nous ressemble pas, à sor-
tir des systèmes où nous avons été 
enfermés de gré ou par la force des sol-
licitations diverses (soifs du profit, de 
gloire, de domination...) au détriment 

d’autres hommes, soit en les écrasant 
ou en les ignorant. Aide-nous à abolir 
toutes ces frontières ou à ne pas les 
créer. Aide-nous à  accueillir l’autre, 
à nous réjouir de ses richesses. Aide-
nous à lui donner notre confiance afin 
qu’il se sente notre frère.

M.-L. LIÉGEOIS

ÄÄ Rencontre.
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Oser la confirmation
Le doyenné des Marches du Hainaut propose à ceux qui le souhaitent 
de se préparer à recevoir le sacrement de confirmation. Un petit 
groupe de jeunes s’est mis en route depuis décembre sur la paroisse  
Saint-François en Val d’Escaut.

L a confirmation, qui prolonge le bap-
tême, est un sacrement par lequel 

nous recevons le don de l’Esprit saint, 
cet Esprit que Jésus fit descendre sur 
les Apôtres le jour de Pentecôte. Celui 
qui choisit d’être confirmé par le signe 
de l’imposition des mains et l’onction 
au Saint-Chrême reçoit ainsi une force 
particulière pour témoigner en paroles 
et en actes de l’amour et de la puissance 
de Dieu. Il s’engage à porter la Bonne 
Nouvelle de l’Évangile.
Personnellement, j’ai reçu ce sacrement 
le 13 juin 2011 au stade Nungesser avec 
cinq cents jeunes et deux cents adultes 
confirmés ce jour de Pentecôte par 
monseigneur Garnier. Depuis ce jour, je 
sais que ma mission est de témoigner. 
Je crois que l’Esprit a déjà agi : dans les 
groupes de rencontres et de partage, 
dans l’accompagnement d’enfants et de 
jeunes qui se préparent à la profession 
de foi, l’Esprit me guide et me nourrit.
On peut être confirmé à tout âge. La 

préparation se fait dans un groupe pa-
roissial pour les jeunes et les adultes.
À tous ceux qui n’ont pas encore reçu ce 
beau sacrement, je dis : n’hésitez pas, 
accueillez cette force que le Seigneur 
vous offre sur le chemin de votre vie.

JEAN-MICHEL DANGLETERRE

Informations disponibles sur : www.cathocambrai.
com/preparation-sacrement-confirmation.html

LUTTE DES CLASSES  
Un mineur qui s’prom’not par 
derriére l’coron  
N’avos point vu st’ingénieur qui 
l’suivot d’un méte’ etde lon 
Pinsant qui étot tout seu ,el mineur 
s’achemine  
Et fait un pet qui buqu’ comme un 
cop de mine  
Ch’est pour moi que vous  faites cela 
que l’ingénieur l’i dit  
Ch’ est pour vous ? répond l’aute, bé 
nannan ,ch’est pour mi ! 
Pis l’ouverrier s’in va bertonnant in 
colère :  
«Tous ces fainéants d’richs i faudrot 
tout lieu faire».

P Â Q U E S

L’œuf, symbole de joie

D ans nombre de civilisations, l’œuf 
représentait le point de départ de 

la création du monde. Source de vie, il 
était souvent associé à des rites païens 
liés à l’équinoxe de printemps, au réveil 
de la nature et à la fertilité.
Bien qu’il ne repose pas sur une base 
liturgique particulière, l’œuf s’est natu-
rellement intégré à la célébration de 
la résurrection du Christ, dès le haut 
Moyen Âge dans les Églises orthodoxes. 
Symbole de la joie de Pâques jaillissant 
à la fin du carême – période durant la-
quelle sa consommation, comme celle 
de la viande, était proscrite –, il faisait 
l’objet d’une bénédiction et d’une distri-
bution entre les fidèles pour marquer la 
rupture du jeûne.

Apparue en Europe dès le IVe siècle, la 
coutume d’offrir des œufs le matin de 
Pâques ne s’est vraiment développée 
en France qu’à partir du XVe siècle. Mais 
il faudra attendre le XVIIIe siècle pour 
qu’apparaissent les œufs en chocolat.

ÉRIC HAHN

Pèlerin, n° 6644, 1/4/10, www.pelerin.com

CHRISTINE NOUS INVITE À LIRE

«La terre qui penche»
Une petite fille et une vieille âme. 
Entre les deux, le temps, la rivière 
séductrice et violente, l’autorité du 
père et sa fille Blanche, insoumise. 
Elle va aimer deux êtres purs 
Aymon, l’innocent, et Éloi, le 
charpentier au cœur pur. Mais les 
fléaux du XIVe siècle avec la guerre 
des hommes, la peste, la cruauté, la 
mort qui noie l’enfance, emportent 
tout au profond de l’eau.  
Ce roman magnifique de Carole 
Martinez, étrange et poétique, 
dont la narration à deux voix nous 
emmène entre conte et cruelle 
réalité, envoûte par la puissance 
d’une écriture parfaitement ciselée.

Éditions Gallimard.
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La thérapie du voyage
Pour aider les pensionnaires de la Maison de retraite de Notre-Dame-de-la-Treille, l’équipe soignante 
valenciennoise s’est dotée d’une installation unique en France : une gare et un train prêt au départ, 
permettant de mettre en œuvre la surprenante thérapie du voyage.

L a plupart des personnes touchées 
par la maladie d’Alzheimer sont ré-

gulièrement soumises à un impérieux 
désir de partir, de « fuguer ». Dans l’uni-
té qui accueille les patients, certains 
peuvent déambuler dans les couloirs 
toute la journée, parcourant ainsi près 
de dix kilomètres. Au vue de la dépen-
dance que génère la maladie d’Alzhei-
mer, il faut veiller à ce que les résidents 
soient accompagnés dans leur sortie, ce 
qui n’apaise pas leur état de frustration, 
ou avoir recours à des médicaments.
C’est une nouvelle thérapie venant d’Ita-
lie qu’est fière de nous présenter ma-
dame Tiry, directrice de l’établissement. 
La porte s’ouvre sur un petit bout de 

gare avec salle d’attente, un guichet, et 
un panneau indiquant les destinations. 
Nous montons en première classe dans 
un wagon à quatre places très confor-
tables, nous fermons la porte et c’est 
parti. Un écran en guise de fenêtre per-
met de voir la sortie de la gare, les bâti-
ments s’éloignent doucement, puis pro-
gressivement tout s’accélère, le bruit 
des rails donne le tempo, le paysage 
défile sous nos yeux, nous partons !
Cette thérapie efficace est basée sur 
une réalité virtuelle. Au départ, il y a 
chez les patients l’angoisse et la volonté 
de partir. L’apaisement vient « en rou-
lant ». Certains, confortablement ins-
tallés, se remettent même à lire après 

quelques minutes. À la fin du voyage, 
tous descendent et regagnent leur 
chambre soulagés et sereins.

DANIEL ET CLAUDE

T R I E U  D E  F R E S N E S

Une communauté heureuse

D epuis plus d’un an, la communauté 
du Trieu de Fresnes est heureuse de 

célébrer une fois par mois dans l’église 
de Notre-Dame du Mont-Carmel. Le 
chauffage rayonnant en fonction est 
efficace. Des aménagements de la sa-
cristie ont été effectués. Une belle salle 
de réunion est utilisée par l’équipe des 
4e année de catéchisme. Ils y préparent 
leur profession de foi qui aura lieu le 
jour de l’Ascension.
Le Secours catholique est heureux 
d’accueillir dans les locaux remis à neuf. 
Une permanence à lieu tous les jeudis 
après-midi. On peut y faire de belles 

emplettes. Le même jour, l’église est 
ouverte. Tous les premiers vendredis 
du mois, une équipe de diaconat est en-
chantée de se retrouver pour partager 
sur l’Évangile du dimanche suivant. Une 
parole qui nous aide à libérer la parole 
de chacun.
Notre-Dame du Mont-Carmel, comme 
Notre-Dame du Chêne à l’image1, pro-
tège notre quartier.

BLANDINE

1. Pendant de très nombreuses années,  
une statuette de la Vierge est restée nichée  
dans un chêne centenaire, d’où le nom de Notre-
Dame du Chêne à l’image.

DÉSIRÉ
Au cours d’une promenade sur les 
rives du Jard, à la sortie d’un sentier 
qui débouchait sur la route, un vieux 
monsieur, chargé d’un seau avec 
des vers pour la pêche, regagnait sa 
voiture. Il engagea la conversation, 
parlant avec malice de tout, de rien, 
du temps qu’il faisait et qui passait. 
Il s’appelait Désiré ; ça ne s'invente 
pas, me dit-il, Désiré, 94 ans, bon 
pied bon œil. Je lui demandais le 
secret d’une telle forme. « J’ai écrit 
là-haut, me dit-il avec un sourire en 
désignant le ciel, et je n’ai toujours 
pas reçu de réponse. Alors je suis 
toujours là. »

CHRISTINE

C’EST DANS LA BIBLE

« À CHAQUE JOUR SUFFIT SA PEINE »
Vivre le présent sans trop se préoccuper des problèmes du futur.
C’est saint Matthieu, dans son évangile, qui rapporte ces paroles de Jésus. Alors qu’il était questionné par ses disciples sur leur 
subsistance – se nourrir, s’habiller, penser au lendemain… toutes choses vitales par ailleurs –, Jésus leur dit : « Qui d’entre vous, 
en se faisant du souci, peut ajouter une coudée à la longueur de sa vie ? » (chapitre 6, verset 27). Tout est dit.

ISABELLE TRANCHIMAND
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Le groupe Ne.Al à Escautpont
Nombreux sont ceux qui ont lu l’annonce de la venue du groupe Ne.Al à l’église Saint-Amand  
d’Escautpont et qui s’interrogent. D’où viennent-ils, qui sont-ils, que vont-ils faire et avec qui ?  
Quant au nom du groupe, chacun s’interroge sur la façon de le prononcer. Pour répondre à ces questions,  
nous avons rencontré une équipe en pleins préparatifs...

D ans l’église, un groupe de jeunes 
s’affaire. Au milieu des bancs, ils 

sont deux à préparer la table de mixage. 
Sur le côté, la batterie est déjà installée. 
Au sol, des fils serpentent jusqu’aux dif-
férents instruments : clavier, guitares… 
Avant une dernière répétition, chan-
teuse et instrumentistes de Somain 
se présentent. Étudiants ou débutant 
dans la vie active, ils forment depuis 
trois ans le groupe Ne.Al [prononcer Nil] 
autour de Fabrice à l’origine du « Projet 
Paroisse 2.0 ». C’est dans ce cadre qu’ils 
interviennent aujourd’hui.
Ils se définissent comme des anima-
teurs et même des agitateurs. Les 
fidèles présents à la messe de jan-
vier ont déjà apprécié l’élan que leurs 
chants et leur musique ont donné à la 
prière.
« Les jeunes du groupe Ne.Al sont très 
actifs, on sent leur foi et leur envie de la 
partager. » Les chants qu’ils proposent, 
et dont certains sont de leur composi-

tion, facilitent le brassage des jeunes 
et des moins jeunes qui composent 
l’assemblée pour les rassembler dans 
une prière profonde. 
À la fin de l’office, c’est une explosion 
de sons et de lumières qui accompagne 
le chant de louange dont les paroles 
s’affichent sur un écran géant. Les par-
ticipants chantent, s’agitent, tapent 
dans les mains et finalement repartent 
souriants, prêts à partager leur en-
thousiasme. « Un jeune adulte que nous 
voyons rarement dans nos églises l'avait 
su et il est resté au pique-nique qui suivait 
la messe. »
Le groupe Ne.Al anime aussi des veil-
lées auxquelles les jeunes participent 
par des danses et en chantant. « J’ai 
beaucoup apprécié l’ambiance de prière 
qui a varié au long de la veillée : crescen-
do, decrescendo. Temps très rythmés mais 
aussi temps plus recueillis au moment du 
Notre Père et à la fin. » « Une chaude am-
biance et une envie de prier avec tout son 

corps, on repart regonflé d’un Dieu présent 
et vivant dans nos vies.»
Le projet, c’est aussi d’ouvrir aux jeunes 
des ateliers avec six pôles d’activités : 
musique et louange, multimédia, ac-
cueil, aides aux personnes, événements, 
technique. Avec un tel éventail de propo-
sitions, chacun peut trouver à dévelop-
per son centre d’intérêt pour être acteur 
d’un projet et mettre sa foi en pratique.

CLAUDE

VEILLÉES DE LOUANGE  
ET ATELIERS AVEC NE.AL

À l’église Saint-Amand 
d’Escautpont. Les ateliers sont 
ouverts à partir de 15h30 et sont 
suivis de la messe à 18h30 les 
samedis 22 avril, 27 mai, 24 juin.
Plus d’informations sur http://
jeunes.cathocambrai.com/.html
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